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DILEN AFRIQUE, LE DERMIS DE CHASSE L IMITE LE NÔMBRE DE GROSSES FNECES QUE CHAQUE 
CHASSEUR PEUT ABATTRE. PAR EXEMPLE UN ÉL ÉPHANT, LUN LION, DEUX TFARES ETC 


ON H'EMAIT OUT À LONELE QUE JE TRCL)- CEl | 1 ' à PROPOS CN 
VERAS DES SCOUTS BLANCS # TURUMBU,| LES Cas : LOKÉLE QUE VOUS 
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